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IDTI' 'E onNs ques c'est-à-dire de toute la zrande in- la forme des bulletins grandiloquents des dont le· chef moral est Pilsudski f:t qui n V n dust~ie italienne, c'était véritablement le Cadorna, des Joffre et des Hindenbourg. est dirigé par les vieu~ parl~menl.i1:1rcs et 

LD LUTTE cœur de la société capitaliste qui' était Des sections entières d'automobilistes fu- dé· agogues, Daszynski et Diamand. Ce 
n • visé, c'était le principe de la propriété rent équipées pour, le <léplac~1~~nt rapide p~rti dispose d'une quara~ltaine de dép~- 

\ d f . ) privée intanzible inviolable sacrosaint des bandes, groupées en divislons, avec tes, de nombreuses centaines de conseil- 
(. propos u ascisme · 1 qui ét~it tou~hé et lésé. ' ' casques, fusils et mitrailleuses. Les auto- lers . 1!1unicipaux, d'une ~ande . ~resse 

---- 1 Il y a d_a~s- la réalité historique des rités g?uv.ern~ment!l~s furent large~ ?ans quot1.~1~nne, de la protecti?~ a~tne ,<le: 
La situation qui depuis quelques mois! moments décisifs dans lesquels les forces 1~ur. distribuüon ~ aimes,,. de m?~1t1ons, autorités et de la pour~eo1sie, ;l a c_ou 

-tablte PU Italie dans le domaine de la s'est j intérieures qui la forment et qui la meu- d asiles, de- garan~1es et ~ n1:11numt_e.,,. v:ert tout le pays d un réseau d ~rgamsa­ 
lutte entre la bourgeoisie et le roléta- 1 vent n'ont plus ('B elles mêmes la ~apa- La mass~ Jabo1:1e1~se, ams1_ assaillie ~u h?ns de toute espèc,e, ~emuantes ~esse~~ 
riat a en soi quelque • chose de Earacté-1 cité de résoudre les situations c1u elles moment ou el_le était 1e moms pre~ar.ee, v~es p~r ~me foule d agitateurs habiles c1. 
~i~tique et de spécial, repose sur des out cr:éées. Dans ces m~m:-nts, _c'est la a~1 m?ment o~ la plu~ grande conf~s10n bien s~tues. . . _ . . . 
elernents orizinaux est le résultat d'un vo1onte des hommes qui intervient ou règnait dans son pa.~tl de_ classe, ne 1eçutl A deux reprises, le P, P. S. a fait dis­ 
jeu de forcet qui i1e s'était encore pas i bien qui doit intervenir pour diriger les jamais un coup aussi te_mble. . tinctement partie du gouvernement: <laps 
montré dans les autres pays et parmi' evéuements clans les voies nouvelles, rers 1· Sans ~·f'ncon_trer d'o?sta;cle, les fasc1~tes les deux premiers mois de l'existence de 
le~ autres peuples. C'est pourquoi il est les dest.i_ns nouveaux: C'es~. précis~ment, purent _1m:endier et détruire de.s ce_nta!11es l'Et~t pol~nais, et en Juillet-décei:nbre 1!J2?'; 
utile et saze que les vissicitudes et les la fonction des partis politiques d c,rga-1 de ?~a1sons du peuple, d hab1~ti_ons Toujours 11 est entre dans l'Umon Sacree 
épreuves du prolétariat italien soient niser les volontés des hommes unis en o~lvne~es, fri~ppcr et_ tue: des ~ilhers et a _joui de ce chef de tous les prtvilè­ 
attentivement observées par tous les ca- un . sc'.ü c01:sen~ement ~\ e~1 une seule d ouvners, . ~1sp~r~er a 1:1a_m ~rmee plus ges d'un parti gouvernemental. 
marades: il pourrait se faire que dans as:piration, ~ 1 effet cl étudier e.t de de 50 munic~pal~tes socrnl!ste::;. . Par contre. le Parti Cnmrnuniste est 
leur pays aussi, il se crée des forces s,m_vre. de pres .~es morn~nts successifs de . Les orgam~ati~ns synd1c.~les et poli-] totalement illégal, le seul falt d'y être 
semblables <J,Ui, se conju~uant de 1~ même l h~sto1re et d ~ntervenn·. avrc. tout_ le tiques du prolétariat res~entn~nt_nn grave afîilié, est puni, en vertu du Code Pénal 
~açon, aboutissent a creer une situation poids coordonne de_ l_e~11s propres for_ces domma~e. de cette ac_tlon ~ime~ ~e la tsariste toujours en vigueur, par les tra­ 
identique. La chose d'ailleurs est à évi- et de leur propre décision, dans· ces ms- bourgeoisie_: _on peut. dir~ a~1Jourd hm que vaux forcés, Son activité tombe, en outre, 
ter par tous les moyens. t.an~s fatals.. ,· la ~o~rg~~1s1~ conquit ainsi, ~ans le pro- sous le coup d'une série de lois d'excep- 

* _ ,:· 1: occupation ~es fa~uqu:~· acc~~p~- ces~u::; d cpmse.l!l~nt que subit sa classe, tion permettant de jeter en prison qui- 
"' ~nee ,_dans. beaucoup de ~a1 ties de_ l Italie un .}nstant de 1 épit. . . conque est suspect de sympathie pour le 

, L!t fin de la guerre européenne avait ct.~ _l invasion des domaines fonciers fut y est seulen~e~t dep_ms pe~ de mois parti communiste. 
équivalu pour les ouvriers italiens à. l'en- véritablement un de ces moments dans qua commence a se faire sentir, dans les . , , 
gagement d'une lutte extrêmement ar- lesquels la capacité <les partis politiques faits de la vie italienne, l'action. du parti ~t c~pendant le. prtl. cimmun~ste, ~ !a. 
dente contre leur bourgeoisie capitaliste. et la préparation des classes sont mises communiste avec sa tactique de repré- sui e e son activi e m ~nse e vanee, 
Les charges et les épreuves imposées par à l'épreuve. Et le moment fut tragique sailles violentes contre la terreur fasciste. ex:rce un ascendant touJ01;1.r~ croissant. 
la guerre, les souffrances et les anxiétés et douloureux pour le prolétariat. Mais aujourd'hui la situation prédominante meme sur les ,n:asses o~gamsee~ dans le 
contenues pendant 5 années s'étaient Le parti socialiste, en face de la ne- que possédait Je prolétariat l'année passée P.P.S. Une sene. des, faits manifestes en 
changées en un stimulant, en ~ne incita- cessité terrible de l'action, recula. L'épou- a disparu (elle sera sans doute rétablie sont la confirmation éclatante. 
tion à l'action. Les ouvriers et les pay- vante devant la mêlée, devant la ba- rapidement), et la lutte violente des mas- Dès 1:été de 1919, un groupe important­ 
sans d'Italie, en pénétrant par centaines taille vraie, bataille non plus de pa- ses ouvrières ne peut plus dénouer la d'opposition se sépare du P.P.S. et après 
d~ _milliers _d~ns les syndicats et par roles ou. de p~nsée ou ~'ha~iles escarmou- si_tu~tion décish:e qui s est résolue pi:o-

1 
une année ~·~xiste0:ce indé:pe~dante, entre, 

dizaines ~e milliers dans le parti socialiste, ches d1alectiqu~s, 1_na1s d hommes forts, visoirement en faveur de la bourgeoisie. sans. cond1tio_n m .restn~tion, dr ns le 
ne manifestaient qu'une seule volonté: courageux, armes, violents, glaça le sang ,. ·:+ parti commumste. Six anm~ns membres 
celle de submerger dans leur é' an tous des plus remuants et des plus bruyants * comptent actuellement parmi les militants. 
les obstacles afin d'enlever les plus hautes, démagogues, Et tandis que le prolé.tariat 11 y a en Europe des pays dans les- les plus dévoués du parti. · 
conquêtes. sans autres armes que sa volonté d'agir quels se reproduit la situation italienne En août 19?0, une nouvelle opposition · 
En face d'un prolétariat aussi excité à et quelques fusils, attendait, enfermé dans de ces derniers temps: un prolétariat fort, se forme, dans le sein du P. P. S.; sous 

la lutte, se groupait une bourgeoisie .en les fabriques, le signal et l'ordre d'agir, belliqueux, menaçant, organisé, avec de la direction de plusieurs hommes influents, 
grande partie nouvelle et non organisée; les chefs marchandaient la reddition grands partis de masses, une bourgeoisie parmi lesquels Georges; Sochacki, l'ancien­ 
une industrie éprouvée. par un dévelop- dan~ les _cabinet~ d~s gouvernants. épuisée, déyoyée p:3-r les cr!ses politiques secrétaire général du parti. Bientôt les 
peme~t an?r~al et rapide sous l'aiguillon . L mact10n_ ~roleta~ienne d_ans cette con- et e?onom1ques, épouvantée, en pleine membres les plus en v~e de_ ce~te non­ 
des nécessités de guerre, n'ayant pour joncture critique fut le s1g~al du debnt retraite. . . velle ,,gauc~e" sont forces de quitter les 
a:ppm !3-~c_u~e richesse. financière, _aucune de la ~~nt~e-attaque bomge~~se. . La fortune de la révolution proléta- rangs du P: P. S., ·mais y conservent ,k 
dlsponibiltté de matières premières en - C était donc que derrière cette re- nenne dans ces paJ·s, est.conflée en grande nombreuses et fortes attaches. Le mani­ 
p_roport,io1~; un ?tat ~ui, quoique victo- douta~le. n:ienare,_dPs Oll'~r~ers il n)r av~it p~r.tie ~ ~·~s~rit de décision et à la capa- feste da~s lequel les ~is~idents e:x'J)osèrent 
neux, était sorti de 1 effort de la guerre en, ~eahte qu lncapacité et inertie? cite d'inltiatlve des communistes de ces les motifs de la scission, terrible aete 
avec des rouages désorganisés, désaxé, C'e~a1t donc que cette fameuse révolution pays, à la clarté de leur discermement d'accusation contre les traîtres au socla­ 
réduit à la misère, sans pouvoir et sans éta.it_ réfrénée P'.1-r ceux-là mêmes qui à leur capacité d'accepter sans paniqu~ lisme et à la classe ouvrièrequt dirigent 
autorité. l'avaient proclame~'? et sans précipitation, toutes les terribles le P.P.S., eu ün très grand retentissement. 
Il ne pouvait y avoir aucun doute sur ---:- Et par conséquent on pouvait oser nécessités de la lutte sociale. En avril 1911 le 1921 le camarade La- 

le résultat d'un duel entre deux adver- mamtenant.. . . . . . HWrlBERTO TERRACI1'"I. nencki, député de Przomysl, cheminot, 
saires semblables. Pour le 1;>rolétariat ce L~ _b?ur:geoisie ital_ien?e a. ose. ~lle a sort du groupe parlementaire du P. P. S'. 
fut donc une avance contrnue, d'abord enseigne a son prolétariat, au ~~ JX de et du parti, et se déclare ouvertement 
plus lente, ensuite plus rapide, enfin son sang et ~e se~ soufl/ances, q~ il Y a I communiste. Sommé par le P. P. S. de 
foudroyante .: Les conquêtes économiques une seule loi qu~ _dollln~ l_es ~aits dan~ Le d ' renoncer à son mandat de député, il en 
et les conquêtes morales SC succédaient ~es l illOl!1!nts décisifs de 1 histoire: la 101 cancer u communisme, appelle à ses électeurs les OUVrÏ€rS orga- 
de jour en jour. La bourgeoisie au con- e a vio e~ce; . . . nisés de son arrondissement gui lui dé- 
traire, après quelques velléités de dé- En effet il eta_Jt advenu ce~i: les lois, cernent dans une réunion ~ublique · un- 
fense, abandonna toute espérance du sa- :es codes, l~s, rcglen:irnts, avaient perdu On . n,1'a raconté l'anecdote suivante. vote d; confiance et expriment leur· soli-- 
lut et se soumit à ce qu'elle considérait toute c~pacit~ de ,defense po~r la classe Au. deleg;ué d'un parti communiste très darité avec son acte. 
elle-même comme le terrible tribut irn- ?0u~gr_oise. Depasses par les e':èneme~ts, pe_tJt, m~1s très fort et quelque peu sec- Enfin, en tête du .. Robotnik" (or ane 
posé par l'histoire aux responsables .de ils étaient comme~ des ar~~s emcussees, taire, existant dans son pays à côte d'un central du P. P. S.) du 2 juin der~ier 
la guerre. On en vint à ce point que les con:ime des . ~hames brise.es en~re les. pa~ti ?pportuniste très grand, on deman- nous trouvons un Manifoste du· ComitJ 
combats furent quelque chose de sup- m_a,ms _des ,dmge~nt.s: la vie sociale se dait si, dans le parti opportuniste. Il n'y Central Exécutif du p p s qui , 
perfl.u: pour obtenir, il devint suffisant d~~o~lait des?r:mais hors de leurs pres- aYa~t. pas d'aile gauche, de courant d'op- surtout d'une série de· raits' uI :,~i~i~~t 
de demander, sans la moindre hésitation. ci ipti~ns tradit.wnnel~es harmonieusement position révolutionnaire contre la direc- produits dans I'ogranisation ~ù . p p s 
Le gouvernement de l'Etat et les Co- ag~ncees et chaque Jour voyait des :ap- tion _<lu parti: "Une aile gauche dans ce de la province de Pos~anie et avai~~t 

mités directeurs du Parti Socialiste et de P?1.ts nouveaux et de nouvelles relations parti des social-traitres?" répondit-il, mais conduit à la suspension 'de tous les mem­ 
Ia Confédéi ntion Générale <lu Travail r~ciproques ent~·e lesA homn;es surgir, se il _est beaucoup trop mauvais pour en bres du Comité de District osn~nien Il 
traitaient entre eux de puissance à puis- ~eveloprer ~t d~spagr:e. q ~st se.~lle~e~t aVOJl' une! ,,Alors, répliqua son interlocu- est plus qu'instructif de cler quelq~es 
sauce. Le patron de l'usine et la "Corn- sur . e erram . e le~ahte qu 11 e~a~t teur, votre parti communiste doit être, passages de ce curieux document Nous · 
mission Intériemc" se contestaiP.nt le droit pos~ible de varncre. ~t la bourgeo1~1e dans son genre, encore plus mauvais". lisons: · Y 
de diriger la vie de l'entreprise, et pres- italienne transpo~ta entièrement _sa. pms- En effet, la campagne mf:'née par les Depuis quel ue tem s deià les élé- 
que toujours c'était l'autorité patronale 1,ance. e! si~ actwn h?rs de la_ limite de C?mmunis~es contre les partis opportu- m~~ts communfstes ·onÏ entrPpris une 
qui pliait. encern e Je~ C?nstrmte des loIS. Au-des-1 mstes qm comprennent encore une por- action systématique et intense dan 1 
8ymptôm~s de la s_itl~'.ltion: . .â_1:8. ~e cef loi~,

1
11 Y eut le combat, l'arme ~ion lmp~rtante du prolétariat doit tendre but de briser notre parti. Presque q~oti~ 

La comm1ss1on socialiste partit pour la ecisive, -~ vio ence. , ,. a soustraire les masses organisées dans diennement paraissent des roclamations 
Russie en juin 1920 avf'c deux wagons . Le ~ascisme ~e represente ,pom:: 1 mstan~ ces pa1·~_is à !',influence de leurs leaders, à et des tracts, si nés de di~erses ·fa on 
spéciaux et presque to~s les honneurs ~ienl d butre. q~ _un. or~ane; defensif et arme. semer 1 rnqmetude, le doute et. la discorde et tendant à disl~quer la cohésion int~rn! 
d'une légation diplomatique. eL a ourge_oisi_e Italienne. dans les r~ngs du parti, à faire naître un du parti par des menson es et calomniés 
Pendant les troubles suscités par la arm~! or~amsatwns _analogues de !0r~es cou~·ant degoû.té de son entente avec le visant soit des personies isolées soit 

cherté de la vie, les négociants portaient dans l~s ba a~ches qm ds~Esont consttitud~es capital, de sa collaboration avec le gou- l'ensemble des milieux dirigeants de notre 
par milliers lPs clés de leurs boutiques autre u r,es pays, urope,, son un vernement, _de sa désertion cle la lutte, parti... 
dans les Bourses du Travail, comme à ori ine ca;jcüre et dec?ulent dune autre <l~ sa trahison continuelle des intérêts Tout ce travail organisé. ar l'ordre et 
l'unique organisme _effe~tif de pouvoir et 1e/aut~eE ~s sortt sorties ,1e~ unâs a.p~è,s vitaux du proléta!iat. Et !e meilleur aux frais de l~ I1Ième 1Eternation~le 
d'autorité qui fonct10nnat f)ncore dans la 

1

, tariat EÏJ es a ~quef ~11ees, u _pro e- moy~n pou~ le parti _commumste, de faire tènd à répéter en Pol.ogne ce qui a été 
ville. face de r:~t' represen_,en a r_eact10n_ e~ seutir so:1,mfluen,ce Jusq~e dans les ran- fait, avec plus ou moins de succès,. dans 
Une seule manace de la. direction du en Hon rie ~~n ouvriere. 11 en e~t amsi ~s organses d~ .1 ad~-ersall'e est non seu- de no~breux .pays de l'Europe Occiden­ 

parti est suffisante pour_ fa1~e. a~andonner Dans cfs ~ ,s Allemagne, en, Fï:1lande: eme~t de stigma~iser ~n pa,roles_ les tale; a préparer une scission factice dans 
cl.ès le rlébut l'aventure 1mpe~1ahste _d' A!- brisa les h~sit;ti~~/~t ql~iP!fi!qt~~ai'EÎ~t expl~it\ de se_s 1hi[s, .m~is d ~pphquer le parti socialiste, à l'affaiblir et à le dé- 
1>anie dans laquelle les cliques Impe- et les classes . . . une ac ique revo u wnnaire active mont- moraliser et, même temps à s'emparer· 
rialistes avaient lancé l'armée italienne, la décision la evnolopnotséseds~101:1 d~t ptouvoir. rfantt ~d ocudlos. aux masses comment îl du mouvement syndical et coopérateur . . . d , agir e a1 venue au s y pren re ponr lutter en f ï L . , .. · ElPct10ns pol~tiques e _HH9: 151}_1 des ouvriers, et ce furent eui: qui entrai- l'émancipation d 1 1 !': · _a1 pour es meneurs ·~ommumstes nouer~nt avant 
députés sol:'iahstes. Elections 8:dlll- nèrent la bourgeoisie à la lutte ouverte A ce point de a c n~se ou;r~_re. tout des relations avec un certam ncrnbre 
nistl'atives de 1920: ~500 commumstes, et armée. le Parti Ouv ·e e vue, en_ peu ll'e que de membres de notre parti et tentèrent 
,1ui levèrent le dt·apeau rouge. E~ Italie, devant l'éclipse subite du créé en déce~b~eCf:1~umstÎ dfe ~ologdne, de form~r dans son · sein des ,,noyaux" 
Enftn, en septembre 1920, le proléta- parti socialiste c f t 1 1 b . .. . . . par ~ us1?n ~s cornmumstes" .. 

rint, dans sa partie la plus consciente et qui déclancha i· 1f u ac asse Gurgeoise ~eux vml~s orgamsatw~s revolut1onnai- · Le manifeste du Comité Exécutjf. Cen- 
la plus capable, les ouvri~rs métallurgis- Le fascisme d~scaei~1t dans l'arène en i·~~r:Uv:u e~ tz;it d~s t:t;. grîtd :SUC~ès l:al du P. P. S. s'oc·cupe ensuite particu ... 
te.s, porta à la bourgeoisie un C?UP plus parfait attirail de combat Les journaux qui lui barraient la rout 1 icu es momes 1éreme!1t de l'organisation de .ce parti en 
audacieux et plus gros de consequences. fascistes comme , t 1 · bl' t· d N . e. Posname et accuse le président du .Co-- 
Aver l'occupation de plus de u,oo fabri- bulletins de g-ue~~:r;~ns ~/:t.yl~\i°~an~ soci~i;a~;f~!'e~nopPpoJi~~1sf: 9i;anpd1fasr~ilmcite1' ~e cette· _or~anirntion, le citÔyen 

.. i " · , , , . es aw Posa11mewie, d'une série d 
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,,crimes", entre autres de la publication )part, non· moins certain que nous assistons et moi, ainsi que tout le groupe de cama-, Conformément à l'ordre du jour la pa~ 
daus l'or&ane_ du parti_ dont il est le r~-1 ici 3:u phénomè~e d_e l'émancipation. d:une ~ades Jtaliens ici présents, se trouvaient role est donnée au représentant du parti 
dacteur d'articles manifestement contral-. partie du prolétariat, dupé jusqu'ici et a la tete de la conférence de Milan qui communiste ouvrier d'Allemagne, .Hempel. 
res à la position du parti, entre autres leurré par les agents de la bourgeoisie, exigea que le mouvement relatif à l'~ccu- J'ai demandé la parole, dit 1 orateur. 
d'.u~ ~rticle intitulé ,,Lafarce sanglante", du joug honteux pesant sur elle, et que pation des fabriques fût soutenu. Mais la parce qu'avant-hier le bureau a_ dé~laré 
dirigé con~r? _ l'insurrect!op na~ion_aliste cette év?lution se fait dans le sens du Confédération Générale du Travail, dirigée que les questions allemande et 1t.ahenne 
f>ll_ Hau_te-S1Jesie. L_e Comité de_ district de commu~:ns~e. par les opportunistes, était contre, et seraient décidées en leur temps. Il ,ap­ 
Posname, dit ensuite le Mamfeste, non Et si l on tient compte des pro- nous n'avons pas pu prendre sur nous la paraît maintenant que le bureau ~ est 
seul~ment n'a pas mi~ _fin à ce . tra~ail grès considérables faits par nos amis de responsabilité de revendications auxquel- mis d'accord sur. ce. sujet ave? les 1tal~ens 
de~trn~t~ur d~ son président, m~IS. s e~t ~olo~ne dans les l~rge~ couches du pro- les ceux-là mêmes qui les avaient posées mais n'a pas estime nécessaire d~ ~ en­ 
s~_l1dau.se ~ntie:r;ement. ~vec celm-~1. ~mt le_tar1~t, et en particulier ~e leur montée renonçaient an moment décisif. tenure avec le K. A. P. D. _La d~cision 
l em~me!ation du~~ serte de représailles 

1
v1ctorieus~ vers la ~nquete des syndi: Pour conclure le camarade. Terraocini du qongrès _da1:s notr~ questio~ d~1~ être 

~ppltquecR a~x delrnquants et un appel J ca ts-où ils ont déjà avec eux, parti constate le manque de fermeté du Comité j fondee en prmcipe. 0 est p.omquo1. ~ ~st 
ernu au~ fideles, les exhortant. à- sa~ver illégal, environ 4~%. du tota~. ~es syndi- Exécutif ~_l'égard des différents partis p3:rfa.it~ment :iature~ . que. cette , déciston 
le parti du danger commumste qui le/ qués-on peut prevo1!' que d ici l?eu, les ouvriers juifs. C'~st ainsi que les mem- '! soit prise apr~s ~ud1tion des !eprese~tants 
me11aqe. · . rangs du parti Ouvrier Commumste de bres du Poaley S10n ont été admis au, de notre par:t1. En. une ~~m1-_heure il ~t 

_TI n ~st. pas douteux que, malgre les Pologne seront grossis de nombreux ba congrès avec voix consultative, alors absolument impossible d étudier la posi­ 
dénonciaüons du C. C. E. du P. P. S.'. taill?ns de combattants, arrachés à l'en- qu'ils ne remplissent pas les conditions -tion du K. A. P. D. ~l no~s faut pour 
tous le~ o~:posants gauc~es dans le par!i nemi p~r la force d'attraction de l'activité les plus élémentaires exigées par l'inter- cela une heure au morns. 81 on refuse de 
sont lom d'etre commumstes dans la plei- du parti. nationale Communiste entre autres l'en- nous donner ce temps, nous voyons Ià la 
ne. expression du mot. Mais il est, d'autre H. WALECKI, trée de tous les ouvriers d'un pays dans volonté de nous fermer la bouche. 
•••••••••••••••••••••••••••••••• un seul parti_c?mmuniste, sans distincti_on La parole est donnée à Ra~ek.. . . 1 de nationalité. La parole est ensuite La décision du Comité Execut1f a eté 

accordée à Djavadzadé, du Parti commu-1 connue des camarades du K. A. P. D. il Y 
n~~e de Perse .. ~·orate~r ~pprouve l'a~ti-, a déjà 5 heures. Ils n'ont pas protes_té 
vite du Comité Exécutif et exprime jusqu'ici. L'exigence d'une heure de temps 
l'espoir qu'à l'avenir ce dernier intensi-1'est évidemment un détail. Si les repré­ 
fiera son action en Orient. santants du K.A.P.D. veulent éclaircir leur 

. . , . . Rakoszy {Hongrie) lui succède à la ·1 point de vue, ils en ont la plus entière 
Congres del Internationale 1an?ieps chefs, les nouvea~· ch~fs c~er- tribune. On a coutume, dit-il, d'accuser liberté pendan~ toute la durée des tra­ 

cherent a organiser le Parti et a prepa- le Comité Exécutif d'avoir de très mau-: vaux du Congres car ils peuvent prendre 
re~ le :prolétariat à 1~ lutte, ce ~ernier, vais représentants. Il m'est arrivé d'être: la parole sur chaque point de 1:ordre du 
gra_ce. a la provocation de. Hoersrng! fut aussi un mauvais représentant de l'Inter-,jour. C'est pourquoi il ne peut etre ques­ 
obligé d'accepter la lutte bien que n'etant nationale Communiste et voici dans quelles tion qu'on veuille leur fermer la bouche, 
pas _encore c~rnplètement réorg~nis~. Pour- circonstances. La lettre envoyée n'était pas Notre décision ~e signifie au~une~e~t 
quoi les anciens chefs ne seraient-ils pas parvenue et le Parti Francais n'avait pas pu J qu'ils doivent quitter le Congrès. D ail­ 

, 'La 7ème séance est ouverte le 27 juin r~~d~s respons!1-bles de ce, que. le Par:ti envoyer au Congrès son représentant. l::ie leurs si pour quelque raiso_n Ils ne veu- 
.a ·.6 l~eures du ~oir. , ~ eta~t pas suffisam!Ilent préparé? Apre~ délégué du Parti communiste allemand, lent pas assister au. Congres, noua ~v~ms 
. A l ordre du Jour: continuation de la 1 avoir abandonné, ils sont mal venus a Levi, sur lequel nous fondions tant d'es- pour prendre connaissance de leurs idées, 

-dlscusslon du rapport Zinoviev. parler de_ fautes. En tout cas 1~ Part~ se pérances, vint nous trouver, Kabatchiev leurs livres, les publications de la sacre- 
La parole est donnée au camarade Jeta ~ar~1men! dans la lutte. qu'ils avaient et moi, au Congrès, en sortant d'une sainte école hollandaise: _ . 

Friesland, du Parti Communiste Unifié contribue a déclancher, Alors la brochure conversation de deux heures avec Serrati Le représentant du K. A. P. D. déclare 
d' All~~agne. Il consacre son discours à de L~vi_ f~t pu pliée et ~n nouveal! coup et se mit à nous persuader de la justesse à nouveau que cette CJ!uestion est e~trê­ 
la crltique des représentents de l',,oppo- fut ainsi infligé au Parti com~umste e11- du point de vue de ce dernier. Ce n'est, mement importante· et pour cett~ r!"1son 
sion" du Parti Communiste Unifié. Letem- core tout sanglant de ses plaies. Cepen- pas tout. Il montra à Serrati une lettre son parti demande une heure aims1 que 
·pérament de Zetkin, dit-il, est plus fort d~nt . malgré ~eur propagande, i~s ne de Clara Zetkin dans laquelle elle déela- le droit <ilie conclusion. . . 
que sa mémoire politique et les déclara- réussirent pas a se gagner des partisans, rait se solidariser avec lui. Serrati sut Zinoviev dèclare que I ordre d11 Jour 
tious qu'elle a faites ici ne correspondent aucune région n'adhéra à leur point de fort adroitement tirer parti: de cette lettre. porte eneere les questions de lai tactique 
pas sur nombre de questions politiques à vue. Sai;f quelques individus, le parti De retour en AHemagœ, Lévi déclara que et des syndteets et que ~ns les débats 
ce. qui s'est passé en Allemagne. Je corn- commumste dans son ensemble supporta les communistes ouvriers suivaient Serrati. sur ces quesnoss les camarades-du IC.A.P.D~ 
prends fort bien que les camarades grou- tous ces cot~ps et parvint même à ac- Telestleprécieuxsoutie'1llquenous-avon1Sre- auront l'entiè·re possiblité de faire· con­ 
pés autour de Maltson pendant les événe- croître_ ses forces, preuve 'de la force et çudu délégué du Pertteommuniste a:Uemamd I naître leurs prtaeipes. La eeule questten 
ments : de mars ont eu assez de temps de la justesse de ses principes. · On m'accuse plus conerëtement d'avoir que nous ay.·0ds à résoudre à propos du 
pour' s'occuper de statistiques et parcourir La cal?arade Zetkin, continue l'orateur, voulu provoquer la scission deus le Plll:11.i K. A. P. D. c'est de savoir ajj l'Internetto­ 
les usines, non dans le but d'appeler les a déclare_ que, sur !a fo~ des P!'.01:Iesses communiste allema:nd ainsi que dlain~ urn nale a la droit <il.!8 garder dans ses rangs 
ouvriers au· combat, mais pour se rendré d~ ~er~ti, _elle avait _p~s sa décision et certain nombre d'autres. Ji'i.,i dit seulement un parti qui a,pl'ès· une- année d-'épre'\'lve 
compte. où la grève n'avait pas été décla- ~en;nss1onne du comité central. Il est que vu l'ampleur prise par les· Parrls fait opposition, arox principee de la ffi..e 
rée .et pour. en. communiqu~r la nouvel- mter~ssal!t ~'apprendre. que lai camarade com~unisU;s, il y avait d~~à de (!JJU'Oi fa~e Internationale. <!Je parti a ~té· v:,éi:ïtabl~­ 
le. L'erreur capitale des événements de Zetkrn faisait p~us ~onfia~ce aux yromes- une épnration. La camarade Clera Ze'l!ltin, ment msatslssable. Hier mai1I1J a été poeee 
mars, comprenons-le bien, réside en ce ses que Serran lm avait données dans a bien fait de reconnaêtre qu'elle s'était la question de l'examen en commun tes­ 
que le .Comité central ne s'est pas mon- une conyersatiol) particu~èr~ qu'au P~i trompée dans l'oplnion qu'elle s-'ét31ii1r. ,questions itallenne et alleraande- Les 
tré capable d'organiser un Parti pouvant co_mmumste allemand. Mais il faat savoir faite d'abord de Serrati, Mais elle nra 1italiens ont consenti tout de· suite. Le 
affronter- la· lutte .. Tout parti, est capable faire abandon de ses. propres couyictiol)~ fait que racheter par lài une petite p(;lll'tie· K. A. P. D. également. C'est dans ce sens 
de commettre des erreurs dans un pareil quand les i~térêts du parti l'e~.igent. Les du mal qu'elle avait jRiit auparavant au: ~Yie le Congrès a: ·porté à I'unanimité' S8i 
combat. n était submergé de questions de c~efs ne~ doivent pas trop _tem~ ~~pte Part! Communiste allema:nd. Pour coaclu- <il_éeision.. La ,seule· chose que n,ous- p~­ 
second ordre et menait en même temps d eux-m~m~s, car a~ors, a~ heu de dinger re, l orateur approuve au· nom du parti: $liODS faire c est de donner d. abord· la­ 
dans · -l'Internationale une politique de le Parti, ils . en. v_iendra1_ent à , le eom- Communiste hongrois, l'ruetimé d'u Co .. perole au représentant du Comité Bxéeu­ 
derrière les coulisses: la Russie veut-elle mander. La disclpline dèit prime:r tout. mité Exécutü, malgré une foufo de dé .. 1Jif et de laisser· la, conclusion à. celui du. 
scinder le parti allemand? Faut-tl opposer Le camarade Terraccini, du Parti corn- fauts techniques et insiste· posr (i'Ue· tous- K. A.P.D. Je pria· le congrës- de déciâer 
à l'influence asiatique dans l'Internationale munlste d'Italie, prend ensuite la: parole. les parti~ qui a~hère':t ài .~Jmer11aiti-Ot1aile drans cet espri!. Si les camarad~s ~u 
une influence Occidentale? Je soutiens qu~ S'arrêtant sur le discours de Zinoviev, C~mmumste soient épures . de tous l~s K.~.P.D. ne proi!tfflJlt pas de ~-e droit, ils 
cette carnp~gne. sournoise ~. commence il rappelle ses déclarations premières sur élem~nts et tendances centristes et semi- agiront de la meme façon, q~.Otto Ru.hl~· 
dès .le premier Jour du deuxième congrès. la lente croissance du Parti socialiste centristes. . . , . en . 1920, sous unie forme 1i est vrai. 

Overstraeten, du parti communiste belge, italien et son manque de préparation à La parole _est en!mte· aceordée a, la. meins c~s~ante. . . , . . . 
prend ensuite la parole. Reprenant le dis- la lutte et reconnaît que la tâche prin- camarade Smith (Ano,leter-re, .... , . Le pres~d_ent de.<tlare les.débats eptases. 
cour~ ~e Lepic, . il . rappelle. 9ue ?'aprè~ cipale_ du Parti Co!flm.uniste d'Italie est Elle .r~~omm~nde d aceor~I l llltte~tio~ 

1
1.ia: ))l"Oposition du. Bu~eau est. adoptée .. 

. celui-ci les. principales difficultés qui de creer une orgamsation compacte pro- plus _serieu~ a la f~ço~ d~ti ~e. faiit le_ Radek prend le., parole sur· la proposi­ 

.s'opposent.. au mouvement communiste létarienne. Abordant la question italienne, ~rav;ail par:ill le. proletaria:t fem·1-~m'. oont bi_@n_ de ~i~o".Ïev. Le 9omité Exooutif, 
·belge sont les agissements des Vander- l'orateur déclare qu'on a l'habitude d'af- il n ~ pa~ eté dit un mot druns le ra:pport cl~i.1! a d.ec1de qµe le K. A. ~- D. d~vr.ait 
velde, Huysmans, de Brouckère, les lea- firmer que ce sont les communistes qui de Zi.noviev. , , ues<iledre dans les. deu:x: .. o.u. trois mois ~il 
ders de la deuxième Internationale. Or ~e ont organisé la. scission en Ita~ie. ll ne Kollarov ?onne l~cture , d~ la: lisJ; drs se ~oummettrait a~x dec1~10-ms de !'lhte:­ 
qui a joué le rôle principal, c'est l'esprit reste plus qu'à s'étonner de v01r les ca- onteurR qm ont. ienonce l!. pre~ e a n.aitIDDale C?IDlll;llllllS~e, Olll ou non. IDepu1s 
réfonni:ste dont les organisa.tions de mas- marades oublier les décisions du deuxième J,)3f?l~ pour 1 la i:aison q~e d ~\ m~tiè1: est que ce _Parti ~rui~tt 11_ y a• oo en~re- li.li et 
.ses du prolétariat belge, syndicats et congrès et les 21 conditions, dont le epms~e, et a ~eance es · .ec 11:ee c se.,. le _C.onuté Execwtif bien dres desaocords, 
·eoopératives, sont pénétrées. La bureau- centre de gravité est l'exclusion des élé- 1 A 1 ortre ~~ l1tr de 11 ~re•i~e séamae .. qm ne sont pas. eucora· termifflis. Le 
cratie, maîtresse des coopératives et des ments oppor_tunis~es.. Ser.rat~, de mê~e ~ ques 10~ 1 .a , enne e e J6l' eommru- K. A: P. D. _es~ <i"av1s. qµa. le pa!1D, C?m-. 
svndicats étouffe le mouvement commu- que le Parti Socialiste italien, ont pris mste ouvrier d Allemagne. ~~1ste doit e'tre petit maBS pur. ~l estime 
.u·iste. Maintenant nous conc~ntrons tous part pendant le deuxiè~.e congrès à l'éla- muti!e de 1mavailler. },.· l'intérhlur de 
uos efforts sur l'action au sem des syn- borat10n de ces conditions et partant syndicats powt_ con9uen11 les larges mss- 
,di.cats. Quoiqu'au Second Congrè~ le part~ ils auraien~ dû s) soumet~re. _Mais Huitième séanc~ ses. A:u ~ontm1.1r~ .il ,~eut continuer dès 
.ait attaqué le parlementarisme, 11 a agi. Serrati ne 1 ayant pas voulu faire, 11 ne . . . . orgamsat1ons ~pec1alas. c@mprenant seule- 
conformément à la décision prise. reste plus qu'à l'exclure en même temps La ~eance du soir du 28 J~n est ~li- ment les OU"\Ol~re adoRtant le programme 

S'arrêtant sur l'aile gaucpe du Parti que tous ceux qu'il voulait couvrir. verte a 7 heures, sous la prestdenee- de· de la. dicta.1mre du pr.o~étari~t. Dans. la. 
socialiste, l'orateur mentionne qu'elle n'a Markovitch est d'avis que nous aurons Kollarov. .question. dlli pai:lemen.t:msme, J!8 K.A.:P.D. 
as encore apporté toute l'attention vou- fait la scission trop tard, . tandis que , ~ollar~v. déclare que les débats. ent est aussi .ffl _desacc~i:<il ~vec Hnterna.tio­ f ue au travail· parmi les masses. 'I1~utefois Clara Zetkin est~e qu'il aurait encoi:e et~ tel'IYl:me~ sur le compte-rendu . d~. co- n~l~ Ço~u~ISte pmsqu Il refuse en. ~rin- 

1' . 1 l'aile gauche est possible et fallu attendre. Mais le Congrès de L1- mit~ executif. Restent les deux 9.u~sti?~ c1pe l util~t1on ~l parlemoot. Quoique 
,
1d:rir~bl~ e our le renforcement du parti vourne est la meilleure preuve qu'il italienne et. alle1!1ande., Il 8. éte ~ée·rde ·ces oppQSl~ons ai.eiat été depuis fong­ 
communisÎe belge. Un grand obstacle n'était plus possible de laisser l~s choses dans !a. der?1ère. se'.1-nce d ente?dre d 8.lb~rd te~ps . 0la~ment. exposées, le Comité­ 
v· t d l'absence dans le pays de tradi· telles quelles. Les conditions avaient été la. delega~on 1~!ïe1;1ne, mais celle-ci. a Executit a ne~nmoms cherdlé une-entente- 
/en e . t reçues en ItaliP au mois d'octobre seule- declaré quelle n eta1t pas encore entiè- mutuelle, estimant que le mo.r:Yemen 
· ion marx1s e. , . , . t · ·{At la réparation du con- rement prête et a demandé un cerwn communiste aura. à se hem-ter di.os tous 

Koe11en (Allemagne) ~1t que l extension ment ~aita~~%~en~é.p On ne 'saurait voir délai: Aussi le Bureau a-t-il ~écidé de les p~s à des el!Teurs sembla~ 
du mouvem~nt com~~rn1~t~ en Allemagn~ rès ala scission de Livourne la volbnté donner d'abord la parole au ~- A. P. D. les du K. A. P. D., que d.es forees révolu,. 
a commence après 1 eqmp~e de I{3:pp, <],U; ans du Parti Communiste d'Italie mais Mais comme il y a eu déJà au cours tionnaires nouv~llement appelées à. ta Ti 
a fait compre1:1~~e aux ou~1er:3i~a ndces~i~e ~~ule lutôt c'est l'éxécution des dé~isions de la discussion sur le compte-rendu du ne peuvent pas immédiatement possédet· 
d'u.n parti umfie. Un ?emF~mt 10_0 e v~rit dtend P "ème congrès Nous ne pouvions Comité Exécutif un assez grand nombre une conscienœ politique très. claire. Pour 
tables co~batta~ts i:evolt~tio~nair

1
Îs s ed 1 e'ft!, dre ni m~n·er notre action au d'interventions le burea1;1 propose de don_:- a~tant. qu'il s'agissait d'ouvriers révolu­ 

alors forme au sem du proletaria~ a erndn , P ~s â ·iarti de concert avec les élé- ner la parole une demi-heure chacun a t1oomaires, le Comité Exécutif a décidé 
Ils avalént mis toute l.eu! eonfianc.e a~s sem · u · 

0 
tunistes arce ue l'aile un représentant du K. A. P. D. et à un re- d'attirer oos éléments de son côté Le 

le Comité _Ce~tral, mai~ ils fur:ent trompe~ :e~:8 ?P tarti qu'i Je se g\nait pas présentant du Comité Exé~~tif. . Il-e Con~s a fai~ iout le po~ble pour 
par la po1gnee des cmq gm donn~ren roi e u 'ens menait compagne Zinoviev fait la proposition smvante,: amener le K. A. P. D. à J)articiper à se 
leur démission par la _smte. Levi ne quant ,aux mifona.Ù Communiste. D'au- inviter le K. A. P. D, dans les deux a travaux afl.n de savoir fe point de vu 
s'est pas borné à vouloll". saper 1~ cor iontre \ InrrP~rti comrriuniste était dans trois jours qui ~'i~nnent è. convoquer un qu~ prendrait l'énorme majorité du prolé­ 
:fiance des mass.es dans 1 Inter?at1ona e r.e pa.r ! . ~ , d'a ir en restant dans une congrès pour dec1der la, questio~ ~e . sa tariat co~muniste du monde entier da 
Communiste, ma~s par ses ~ctes il a vould 1 unpo_ss~ihte m ~enant des opportunis- soumission sans réserve à la· dis~phne les que~1ons en litige avec le K. A. p, D. 
frapper le Parti ~ommumste. all~m

1
~nt. tganLsa on c~ade Clara Zetkin accuse de nnternationale. En cas de reponse Le. Co~té. ~éoutif voula.it même donner 

lui-même. La quest10n du Part~ so~1~ 1s e es. a .c_ama Kabatchief. Je dois affirmative, le K. A. P. D. sera i,nclus voix deliberative au K. A. P. D. ma.lgi:e l 
italien fut mise par cette rnmorite sur :koscy bRen plus q~: pas fait plus que dans ·1e parti communiste unifté d Alle- déclaration faite par oo dernier qu 
nn tel terrain que les coups _furen~ ~or- K rb fui aco~cy :e le Comité ~xécutif mane. Dans le cas contraire il sera exclu se soumettrait pas à ses décisions. Ap 
tés simultanément 9:u Parti . soe1ali~te a a ev, m. q con ès de l'Internationale Communiste. . l~ sec<>nd congrès le K. J\. P. D. a exécu­ 
italien, au jeune Par!1;9ommun~ste Un,ifté et 6ue le deuhèm:ous tt · été adressés Le présic;lent _fa~t co~na.ître qu~ ~e par~ té un 1?1ouvement à gauche, il s'est !lëna. 
allemand et .au Com1t~ Exécu_tü de 1, ln- es ,rep~?c es fait la scission au sujet communiste umfte a de_claré se- Jomdre & ré de l_aile du nationalisme bol 
ternationale Commums~e. Mais ce ndest pourl' n avout"pas des usines. Or Oennari la pi,>position de ZinoVIev. W0Uhe1m et Llufenberg. ain 
as tout. Lorsque, apres le départ es de occupa wn 
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ternationale Communiste, même s'ils ne l'expulsion. de tous . les réformistes; et et maigré ce.la le. parti communiste a 
e soumettent pas du premier coup à la 3) la fraction réformiste. , g~an~i en trois mois de telle faço!l qu~ 

yer d'ouvrir è. l discipline. Que l'Internationale se m~nisse . Le representan_t de la _3~me Inter~a: bien~ot nous a~rons. u1;1 contingent egal a 
ue le chemin du re- de quelque patience, car nous nourrissons ttonale au Con~r~s de Ln ourne a ete celui du parti socialiste .. En plus nous 

confiance dans les éléments révolution- r~çu .par d.e~ injures. ,. Br~ntano, ayant a von~ de fortes orgamsatl?ns .dans les 
naires qui appartiennent à ces partis. Il t~c~e de demontrer qu 11 n y a pas d.e syndicats. Nous avons prIB. p1~d da_ns 
y a. peu do bons révolutionnaires et peut di!ferenoe ent~·e le program~e d~~ . u~i- beaucoup. de bourses de travail: a Turin, 
être les meilleurs d'entre eux sont-ils taires et celui des communistes, J ai in- Alexandrie, Naples, nous , avons la· majo­ 

ainsi contre la volonté Iceux qui sont de grands idéalistes, quoi- diqué qu'entre ces. deux program1!10s il ~·ité. Nous manquons d'hommes, mais la 
ln parti communiste uniûé d'Allemazne. que encore il soit possible qu'à cause de: y a une grande ~i:lférence et q~e _s: nous Jeunes~e e~t pouy nouf, et nous "'!. pour- 
··,,-;t_ pourquoi le Comité Exécutif a O dit cet idéalisme ils ne ~·emarq~ent pas,, la pouvons nous ,un~r a,:ec les un~ta~re?, on r?ns bientôt puiser _d excellent militants. 
? I\. A. P. D.: deux voies vous sont I politique réaliste du JOUl' present. C est ne peut pas s un~r av~c les réformistes. Notre presse _a un. t1_rage _plus ~rand que 

.uvortes, vous joindre au parti comrnu- en effet une science très difficile, un. art De la part des r.eform1stes,. c'est Serrati c_elie du parti sociallste: ~ ~u:rn u~ q,uo­ 
·ti-:t~ unifié ou lli~n ne pas vous joindre extrêmement raffiné, d- faire la polit~que qui parla. ~orgln, Magdoni et Lazzari, tidien avec. 55.000 ex. qui n en avait 11 ~ 
·, lm <·t par conséquent sortir de la III-e révolutionnaire et de demeurer en meme eux, o~t fait pr_euve non ?e~lement ~e a deu~ mois que 35.00?. ·Le, ,,Nov~tore 
lnternntiennle car dans chaque pays il temps réaliste. Si les petits partis, ce~ re(o1:m1sm~, ruais de. cha.uv1111sme. Apres de Tne~te 1101;1-J appart1~n.t désormais. A 
n•' peut exister qu'une seule section de I hommes de tempérament et de volo,nte la d~s~uss1~n, ~errati ~emontra q~e le Rom~ ,vient. d être fonde 1 org.ane

11 
de n?tre 

Il I!J-1> Internationale, Kous affirmons que révolùtlonnaires restent en dehors de lln- Co~1~t~ ~xecutif de la 3eme In_ternat.tot~ale Comité Central, !'Il Commun~sta qui en 
lt· K. A. P. D. n'est pas devenu un parti ternationale cela exaspérera d'avantage a été injuste envers le Parti Socialiste attendant sera hl-hebdomadaire. Dans un 
dt' masses, mais au contraire une secte encore leur caractère de secte. C'est pour- d'Italie, disant _que dans le P~rti Com- mo~s ou deux, no~s . aurons de la sorte: 
aY~C des tendances nettement marquées quoi j'ai prié le K. A. P. D. de se sur- muniste Français par exemple il y avait trois grand~ quotidiens en pendant au 
a l aventure. Le K. A. P. D. s'est cons- monter lui-même et de prendre part aux non seulement des opportunistes et des seul ,,Avant1". En outre, nous possédons 
t~1~me~t livré à.. la critique du Comité ~ra vaux du Con~rès. Nous ne devons pas réformistes, mais aus.si des fr3:ncs-maçons. 48 hebdomadaires. . . . 
Exécutif. Il est dit dans la brochure de eloigner ces éléments, nous ne voulons En fin de compte 11 se déclara pour Le Parti communiste italien possède un 
(lorter: si la tactique des dirigeants rus- pas que ces purs idéalistes se séparent l'adhésion à la 3ème Internationale. Comité. Central de 15 membres, chargé 
·es est appliquée aussi à l'étranger ce de nous. J'estime donc anormal la déci- Il est intéressant de remarque_r que de pleins pouvoirs. Une exceJlente dis­ 
sera un crime contre la révolution. Dans sion prise et j'espère que les camarades pendant son séjour en Italie Lévi a cher- cipline règne dans les partis: près de 
la brochure intitulée: "Levi et la tactique du K. A. P. D. prendront part au débat· chë à convaincre les communistes qu'il 100.000 ouvriers organisés y sont groupés. 
ùu K. A. P. D." il est affirmé que les et s'efforceront ainsi. d'exercer leur in- était nécessaire pour le mouvement révo- Nous espérons que le 3ème Congrès 
combats de mars ont montré qu'il n'existe fluence sur l'opinion du Congrès. lutionnaire de rechercher l'alliance avec déclarrera l'exclusion du parti socialiste 
pas un pa~i de masses, ou plutôt qu'il Le prés~d~nt déc~are ;es débats épuisés. Serrati. des cadres de la Illèm~ Internatio­ 
ne peut exister aucun partt communiste La proposition de :Zmoviev, sou~ la for~e Après la décision de Livourne, le parti nale et déclarer!l' que le. parti com!'lumste 
de masse~. Dans sa politique internatio- d'un paragraphe de la résolution gén~- socialiste d'Italie restait le partn des ré- est le .seul represen.tant de la IIIeme In­ 
nale, le h .. A. P. D. en est venu à mar- rale sur le compte-rendu du Comité Eré- formiates. En effet dans la dernière séance temationale en Italie. Lorsque cela aura 
cher la main ~a:ns la main av:c toute la cutif sera IJ:ise a!1x voix en même temps du Congrès de Ùvouri1e, le chef de la I été nettement éta:tili, beaucoup ~·ouv.rie;rs 
presse menchévique contre l Iuternatio- que cette résolution. fraction réformiste a jeté le mot d'ordre I et dé ~aysans quitteront le. part~ socialis- 
uale Communiste et contre la Russie /' . , de tout le parti socialiste: il faut former te et viendront au commumsme, insufflant 
. . 't· t D 1 b h d G ta suivre) t , l t· . it 1· one is e. ans a roc ure e orter, · maintenant un front anti-communiste, nous au mouvemen revo u ronnaire 1 a ien une 
publiée par le K. A. P. D., on lit les mots l'ayons bien vu lors du Congrès de la énergie et un enthousiasme nouveaux. 
suivants: "Après que le prolétariat de C.G.T. au mois de février: les communistes La séance est close à 11 heures. 
Cronstadt s'est insurgé contre vous, y sont restés seuls contre les chefs réfor-j 
contre le parti communiste etc ... tout Comité E:xéeutif de l'inter"!" Înistes de la· C:G.T. Le Parti Socialiste 
<:_ela montre que le. développement du nationale Communiste de jour en Jour évoluait davantage vers U , . 
I\. ~t\.. P. _D. est le développement d'une • la droite. Et Turatti put dire avec raison n appel de la delegatien 
petite clique de dirigeants. Rapyelons ----. au Congrès de Livourne: ,,Je vois que le britannique 
eul~ment .q~e .l~ Jour où le _pai:ti, corn- , , . . . parti socialiste d'Italie vient versla droi- ' 
m:m,ste ~mfte, d f~lemagne a tnvlté tous Séance de I Execut1f du 20 JUln 1921. te avec 1~ vitesse d'un. train di!~ct". La délégatton anglaise ~uprès du CQn- 
l~::s ouvrie:s a . a~re front. commu.n, _ le Le président Zinoviev ouvre le séance I E~ ~talle le mou_vement politique .e?t grès de la 3e!fle Internationale siégeant 
I\.. A. I'. I?· refusa. L Internation~le doit dire à 7 heures du soir. domine par le fascisme. La bourgeoisie actuellement· a Moscou salue avec fierté 
aux ouvriers du K. A. P. D.: ou bien avec les Z. . J . . l d'Italie a compris mieux que le P.S.I. que la magnifique décision avec laquelle les 
chefs qui troublent l'esprit des ouvriers ou 1 n do v 1

1
e v :

1 
e "'!èous aévais ann~nce au dans certaines situations révolutionnaires mineurs anglais ont reteté les compro- 

1• avec ll'Intemationale Un t d cours e a c erm re s ance que nous 1 , t 1 1 . 1 , , . . . ., ., . nen , 1 i . e en ance t 1. d p ti S ces seu ement par a vio ence qu on peut mission souffertes par les propriétaires des 
aventurlste vers le terrorisme et l'Illégalis- a:vo1~st r~çtuliun et ~gramme u.t d~tr i 0: former de nouvelles situations. Alors elle mines et soutenues par le Gouvernement 

d 
~r

·n lpe 'e t a if té d 1 01a is e 1 a en e Je vous avai 1 aussi . . . 1 f . L f . dé • . ~ · me e 1 ci s s m n es ee ans e .. 1 bl lt a orgamse a ascisme, es ascistes e- Nous étions surs d'avance de la déci 
1- A D N · 1 c è pourquoi 1 me sem ai que nous ne . 1 b . . . · · \, . . . ous prions e ongr s d . t te l' . , d truisent es ourses du travail et les sion que vous nrendriez car nous con- 
1. · t iti N ev10ns pas rop comp r sur ar1vee es . d' . . . .. , · , . t examiner no re proposi 10n. ous ne t . d ,1. , , ttait maisons ouvriers massacrent des mil- naissons votre passe de militants 
craignons pas que les ouvriers nous quit- Cr:QlSt e egue.s- qu on nous prom: 1 · liers d'ouvriers et j~mais le gouvernement Votre lutte héroïque camarade~ a été 
, t p ul · · t es pourquoi nous pouvons sans mcon- , · 1 déf d . . . . ' . ' · ren . as un se ouvrier commums e ne , . t ta 1 di . d 1 na pris a ense es organisations ou- survie avec une attention soutenue par ltt . Radek se réîè : l' xe le vemen en mer a iscussion e a ques- lè d 1 .· d . L . 1, ,. . . nous qui era. re a e mp t· It li dë . d'h . vn res, e a vre es ouvriers. e -pro e- les nombreuses délégations qui représen- 

d 'l ti d Ha bourg · le art· ion 1 a enne es aujour m. t · · t ··t 1 d ·t t 1 d · d' · · e~ -~ ec ions e ,m , . , ~u p ,. 1 . · . , . . ~ria ava1. e roi e e evoir orga- tent les ouvriers revolutionnaires de tous 
unlflé ~ reçu aux élections d ~près l m- La parole est d~nnee au cam. Terracinl. ruser la defense contre le fascisme. Mais pays et dans votre combat corps à corps 
:.;ur!e~t1ou de mars plu~ ~e. voix qu~ l~s Terra ci ni: Je me propose de parler le P!!-rti S?ci.aliste d'Italie n'était pas un contre Je pouvoir concentré de la bour- 
5oc1al1Stes: de ~a D?-aJori;e et les indé- seulement du Congrès de Bologne. A~ parti prolétarien, il. était U!] parti social- geoisie vo~1s .avec récolté la réputation 
pendants a. la fois. 81 le. K. J:r-·. P. D. ne Congrès de ,Bolo_g~e ~resq ue tout le Parti démocrate. Tl a. toujours fait "la propagan- de oharnplons de la classe ouvrière an- 
se fond pas avec le parti unifie, ce sera e~a1t pour 1 a~h~s10n a la 3è.me In~e~na- , de de l'aipour; I,l a donné cette fois encore glaise. · · 
seulement un obstacle au mouvemeut tionale. La scission du Parti Socialiste 'le mot d ordre a toutes ses organisations A l'heure actuelle votr · l t 
co~~iste all.emand. ~ Notre propo~ition e~t lie?· Les c!marad~s de Tm:in se. sont d~ ne pas répondre à l'offensive du fas~ touche à sa fin et l~s bata!no~~ e!~~­ 
se !edwt _à ceci: 1~ K..~- P. D. fait sa declares .poui: .1 ex~ulsion des, refo~m1stes: ctsme. Dans un de~ ses aypels il est dit rents et nombreux de la classe ouvrière 
Iusion _av~c. le parti unifié et se soumet Les m~xu~ah~te~ oe son~ déclarés aussi textu~lleme1;t: ,,la lâcheté dans certaines vont se joindre à vous pour ·combattre à 
1i la ?-iSCIJ?lm_e. . . : , P?Ur .1 action 1lle~ale. Mais dans les ~rga- ?c.ca~1ons c est vra~ment _un courage et vos côtés; nous renons des mesures onr 

A!1Jourd hm nous . a v~ns m1~ a 1 o!dr~ ~1Sations. du par~1 et .dans le~ syndicat~ 101 . c e~t ~ne de ces o?cas1ons". Le pro lé- les faire entrer )è plus I tôt ossibl~ en 
du JOUr la quest1on italienne, a savoir. s1 il y avait .des rcform1stes qw ont oppose tar1at italien est reste devant cette pro- lice D'un commun accord p 1 
le parti italien restera avec les réform1s- une grande force contre les maximalistes. pagande de faiblesse complètement dés- vri~rs du métal ceux d te fT8° tes ou­ 
tes ou bien avec l'Internationale. C'est Le Parti Socialiste d'Italie a envoyé ali orienté. Or, cette propagande n'était que des cam a nes 'auss· b~ x \ e, e ceux 
l~ même questio? que no~ pos~ns ~u 2~me C~ng:~s de l'In,t.er~ationale une 11!-i~- le ~Yl!1bole de toute l'activité du parti ceux qJ e~treront e~ h~f~ \u ~rec !f"!J.S 
h. A. P. D. Ou bte;'} avec 1 ecole e_tro1te s10~, qm d a11l~urs n e~alt ~as. une dele-. socialiste pnrce qu'il cherchait la route renez les mesures les 1 , os ~o es'. 
de Hollande ou bt~n avec le puissant gat10_n du Parti. Bordiga, etait !e ~eul pour al~er vers la b?urgeoisie. A l'égard ~our hâter et déterminer la~di~~t1~~

1d_~~~ 
mouvement commun1Ste. . representant. ~e 1~ pensee max1mal~s~e d~ fascisme, le parti socialiste a fait for- gouvernement menteur et sans scru ules 

Rolland Holst comme représentante. de dan_s ce.tte dele~at1on i dans cette dele: fa~t comme lors de l'expropriation des Mineurs, et vous ouvriers du métÎl d · 
la minorité de la délégation hollanda1,se, g~,tio_n 11 Y a~ait . meme des gens. qm usmes. textile, et des carr{ a nes' ue vos ~ot~ 
donne lecture d'une déclara~ion ~e n. et'.1-ient pas inscrits da!ls le Parti So- · En Italie. comme dans tous les pays, d'ordre soient: p g · q 
cette minorité, dans laquèlle il est. dit ct~hste. Alors. on Ital~e com_mença la .~lus q~e dans tous les pays, la crise . ,,Vive la grève générale! 
'}Ue la réduction du tem_Ps accorde au gr_eve des ?uvriers .du metal. qm. se ter~ e?onom1q.ue _est très ~~ave. Nous n'avons Pas de corn romisl 
K. A. P. D. constitue une vIOle~ce. IJ?-Orale mn~a. par 1 o~cupatio~. d~s usmes! la b~ur- m or~an1Sation ~nanc1ere, ni les matières A bas Je G6uvernement! 
contre ce dernier et que la m1!1orlte pro- geo1sie ,Pen.sait. qu~ c eta1t 1~ revolut1on, prem~eres. Apres. la guerre la crise in- Tout le pouvoir aux travaillems'·' 
teste contre ce fait. n est. 1mposs1b~e, le pr_oletariat Italien pens~lt la _meme dust~1~1le a eclat~ avec un.e effroyable T. Bell, w. Hew"lett, J. va· han 
dit-elle, de séparer les quest10ns de _di~- chose. Ce mouvement, qm _portait. au grav:ite. L3s ouvriers sont Jetés sur le F. L. Kerran, T Qitelch N ug . · 
ciplîne des facteurs tactiques et theor1- commencement un caractère econorruque, pave par centaines et par milliers les N Sm the J J..l i T iatkins, 
ques de la position du K. A. P. D. Pour p1~it un. ca!actère politique, mais les réfor- fi..alaires sont réduits. Or, la C.G.T. ;éfor- a: Br~wi' Gra 

O 
m~~mber · E '!"rphy. 

cela. une heure même serait trop courte, mistes .e~aien~ en. force da~s , la _C. G; T.; miste ne fait rien. Bien plus. La C.G.T. Mac Kinzin y. , lisabeth 
mais en tout cas il est impossible en une le Co1!3-lte Ex~~u~1f de la Fed~ratio~ ~ op- et les partis socialistes ont donné le mot · 
<lemie heure d'exprimer tout ce qui est posa .a la dec1s10n du Pa~t1 Socialiste. d'ordre d'accepter toutes les conditions - - 
nécessaire au K. A. P. D, pour ~clairc~r Il ,declara que les ouvners devaient d~s industriels. Par· contre, toutes les 
définitivement son point de vue, il ser_a1t pren~re seulement le col\.trôle. de la pro- villes où les communistes sont les chefs EXPLICATION. 
déjà plus juste d'examiner la question duc~1on et aba:ndonner les usrnes qu ils du mouvement syndical, Turin, Rome _ 
du .K. A. P. D. après la fin des tr~!aux raientd occdpee::s au 0?mmencement .~t ~lorenc~, opposeront une résistance au~ On m'a fait part de ce que le cam. 
courants du Congrès. Dans ces condit1?ns, e~ ren re e nouvea1;1 ~ leurs .propr1e- mdustnels. Friesland, dans son discours au Congrès 
en prenant la parole sur tous les po~nts taires. qe f~t u~e . debacl~ sen~imental~ Ensuite le carn. Terracini commente a a:lfirmé mon inaction pendant les jour~ 
rie l'ordre du jour, les camarades ~r-raiegt ~~e Pftp~:ft~o~~lis~~ 9-f\ avait blienJe les résultats des élections à la chambre nées de mars. Comme preuve de son a:lfir­ 
la possibilité d'exposer le0:r pos1 .10n e donner la direction e ai capa ~ e italienne: vous voyez donc que les élec- mation, il dit que je suis allé en auto 
principe. En général il est 1m«hssfble d1e prolétariat d'Italie pe~~·t mou;emen\ le tions ont donné le résultat que le gou- d'une fabrique à une autre sans prendre 
ùorner la question à u~ ca e _?rme · l'or anisation li . i con ~nce. ~us vernement en attendait. Le groupe parle- part à l'action de 'la journée. 
~ous ne pouvons consentir à ~ dd~l~ra- liel La délégfJ0!1i~ee ~u. proletariat 1~- men taire qui représente le parti socialiste Cette accµsation me porte ~. donner les 
tion faite par un des c_amara es mge- Mos~ou il f 11 - ?1s revenue. e est tm groupe social-démocratique et non indications suivantes:· 
ants du Comité Exécutif, d'.après laquelle la base' des a

2
t1t rec~n.stituer le par~i ~~ pas socialiste. Les élections ont prouvé j Pendant 1~ premier jour de la grève 

le rlanger de gauche est miompara_t>Ir vota pour l'adhé~~~d~tHJ.°sj, La Ïieorite '13:vèc évidence que le parti socialiste ita- ~e suis pa~ti avec deux autres camarade~ 
ment le plus grand. Il faut 0f er ad,: tionale en acceptant a to~te emÎ n r~~- lien n'est pas t~n parti· révolutionnaire. a UI~e _faJmque, ,dont les ouvriers n'ont pas 
tendance de gauche le moy.en e se e tions l'ex ulsion d . s. es con 1-1 Au révolver fascISte l' "Avanti" n'opposait adhere a la greve. Cette mesure me fut 
vdopper normalement. , J?~a~eu[:nd~~~: pris. 'La nÎinorité a::c s!~~r~~s .f co;,n- que le bulletin électoral. Les ouvriers qui dictée par la pratique que j'ai acquise au 
n'avons pas encore de ven a eul ent-à l'expulsion des réformiste O e Mt con re votaient pour le parti socialiste pensait cours d~s n?moreu~es ~uttes dans les rang8 
dt gauche. Elle Cftn.mence ,s~ é ~mplè- un Congrès du Parti à FÎ~re~ eu Jn1?re voter :pour la IIIème Internationale. Il faut du I?r?l~t~riat berlmms. Depuis 1916, j'ai 
e formuler. Elle .n a pas precLS . discuta la uestio d . ce O on une fois pour toutes détruire toute équi- parti01pe a toutes les luttes révolutionnai- 
tement ses positions d:s les Juesw:~ lait d'un giuvern:meit r;111Slie. On par- voque. Aujourd'hui ce sont les réformis- res, en qualité de président dù Comité de 
dt>s syndicats. du centra ~e eÎopp.er que ministère dirigé par Serrat"a e avec uÎ tes qui dominent dans le parti socialiste. grève, et j'ai toujours pratiqué ce qu'ac­ 
ta gauche ne peut se . v e Si on moyen de s'o oser a 1. comme seu Turatti lui-même prend la parole en son tuellement m'est imputé par le c·am. Fries­ 
d'accord avec le cornmu~is:rnationale Trois fr PP u fascisme. n?~· L.azz~ri a décl.aré. que le parti so- !~~d, con:i.~e cri!D.inel. Aussi longtemps que 
.iépare .ces camarades de.f In du Comité fraction ua~:.ns se _formèr~nt. 1) La eudiste italien ne doit rien avoir de corn- rai pu, J a1 toUJours provoqué les ouvriers 
Communiste, et la. proposi ion t ils er- toutes le Ill ire, .. qUl disait accepter mun avec la !Hème Internationale. Born- a la grève. 
Exécutif en est le commen~efule:tpar là ~ê- ne pouvo~ 21 conditions de Moscou, mais bacci et Alexandri ont donné leur dé- Je li.ois indiquer en outre que jusqu'à 
dront le terrain sous leurs pie droite Si le uer to Ir pas en ce moment les appli- mission. l'issue de la grève -générale j'ai toujours 
megran'dirontles cha~c~sdelatitu.era.dans ixi eai ut;es, e°: partic~er .celle, qui ~ Livourne. nous avons reçu 14s.,oo rempli !Jl?n devoir en qualité de président 
K. A. P. D. est écarté, il se irnNous v<YUlons rrJtio~ l expulsi_on des refo~IStes, 2) Ia VOIX. Le parti communiste est persécuté du Comité Central national dés syndicats 
biendespa.ys_dep~titts :par,i;térieur de l'In-,toute" leimmdiu_nt~e aud contraire acc~pta avec f~énésie. Trois fois la police a sac- 1 Richard Mü,Ue?' • 
qoe ces partlB s01en a " con ions e Moscou et engea cagé l'immeuble de notre Comité Central; · 
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' Pour le Congrès. 1 exploits héroïques. des ~-1ctoires et df'~ 

échecs, des ouvriers et ctes pa~·sans qui 
______ -. --- , frayent la voie communiste dans le m~- 

1 

, ?cto_bre. - Essai photographiq_ue swr I quis capita~~ste -~lri_n des hY:d~<'S vem- 

Allemagn 
d 'hui l G r • l histoire de la çramde révolution d' Octobre meuses de 11mpe11ahsme et ou a chaque · e. , d e 

1 
oux ernement Letton entre-] 1917 -1020 par N N Glliebov p t··z 7, .' pas derrière chaque arbre, tombant sous 

PI en ra a conclusion des trait '•s p 1 1 ' · ' ' · · - ou i ovs ci. lE d h a· · 
N~uen_ 28 juin.-t\c,tw:llcment les corn- lèles ~vec la Lithuanie Pt l~sth~~te~ d Lf tm',:fil exé{utté p-ar, les collaborateurs c~en1o~~s 1:: tan~~r!: J':or;~sntr!~.é~~ 

mu~icat10ns par téléphone S. li\ de la ~n merne temps et aux mêmes con di- p\ ,a ,s.e~ ion P 0
1 O·Ctem~togra.phiqu~ de) lution les pillards capitalistes: aiguisant 

station de Nauen atteignent New-Fun- tions, conformément à la déclaration on e rogrn_ ' sou~ a . /rr~tion _du vie?x le s 'aents et le~r~ fil'iffes ~~ de nou­ 
dland, c'es_t-à-dire couvrent une distance compte unir en une Entente baltiq~e la comm/n.iste tGheb1ov-I 

01. tilovski, connais- ve~es batailles su~ 
0

wutPs plfS m;rs et 
de 4.340 kilomètres On s'attend à pouvoir Lettonie la Lithuanie l'Esthonie et la seur emmen en a matière, est un pre- t ·1 t· t - 

h 
· t · · Fi 1 d' ' ' mier essai de raconter da 1 1 ous es con men s, 

pr?c arnemen communiquer avec les .' in an e. En ce qui touche la Pol' ne . . . ~s. a_ angue pomts encore plus éloignés. 
1
11 est considéré comme inutile de la fffi.ir~ 

1 

mter~_ationale du dessein, 1 hist01re. ~t_ les MICHEL PAVLOV 1 TCH. 
____ entrer immédiatement dans l'alliance avec pdrog~es de _la gr~nde pmssance soviétiste 1 ~ëX-<?<--- 

. . · les 4 autr Et t · 1 . · epms la révolution d Octobre jusqu'à nos 
Berlm, 28/VI.-L'Agence 'Wolf donne un t· 1 e_s ats, mais 1 Y a plusieurs I jours L'idée· de Gliebov doit être recon 

démenti catégorique ~aux nouvelles de la ques ~ons econonu9.ues sur lesquelles des nue ~.omme féconde et digne du ·plu; 
P!~sse allemande de droite, concernant le ~c~o~ s I son\ potsibles , a:vec la Polo~_ne chaud soutien. Son exécution est entière­ 
seJ011;r d~ Radek à Berlin pendant ces 1~~J~ i~~v1!n1a ion spéclale de ~a F_m- ment réussie, surtout si l'on tient compte 
derniers Jours. économique est di·necoce quebl sa sittuati?

1
n des difficultés que comporte un pareil Dans· un club ouvrier de malades , mpara ernen mei -/ début , tr lt t ' s· · ·ropol ---- leure et c'est our · 11. . . , euvoyes en ai emen a mue , a eu 

Nauen, 28 juin.-De tous les points médi~te ré;enfu qu?i une a ian~e irn-( L'album est composé de 39 pages. A lieu un meeting, organisé ar le groupe­ 
d'Allemagne on annonce la crise aigue de ta es éc~nomi ue poui elle peu d avan- la fin se trouve une explication-clé en ment communiste du train sanitaire 82, 
charbon suscitée par la cessation des la gdate de la ion:i les j0u?a~{~rs su~ français, allemand et russe, se rapportant arrivé de Nijni-Novgorod. Après un exposé 
arrivages _de Haute-Silésie et par les ver- menés avec les re;. ion te\ ra\hs ~on à chaque page. Sur la première page, au- sur la UI-e Internatlonale, tous les ma 
sements a l'Entente. Les usines à gaz et lithuaniens E resen an s_ es omens dessus de la tête de Karl Marx, nous lades ont .voté la résolution suivante. 
allemandes sont réduites au minimum l'Ukrain; Me.ero /t, ce q~i ~ncerne voyons quatre portraits miniatures, mais ,,Nous autres, ouvriers de Novgorod et 
md,spensa~~~· La, 1_1avigation intérieure ·ournalisteFl 1 · Ji cz a ~epon u .a:in~ parfaitement nets, joliment exécutés des d~ Mo_scou, ve~us, en traitem: nt dans la 
est a moitie arrêtée. Le transport des !ntre la -Li~e . a conc}~srnn_ du tia~t~ martyrs de la révolution sociale: Rosa bienfaisante Crimée, nous apportons notre 
approvisionne!Il~i~ts d~ns les centres est. retardée par la a:~e et_ ~ ~~.~·aÎÏe a été Luxem?o~g, Karl Liebknecht, Volodarski reconnaissance fraternelle à n?tre chè~e 
rendu très difficile. Si cette situation se nse mmis eue e. et Ourltski. Sur la même p ge est repré- et valeureuse armée rouge, qui a conquis 
prolonge, le paJ'.s e~t menacé d'une catas- senté Lenine ~e~out sur une grossière P?ur nous, pa! s~n héroïsme, la ?ôte 
t~ophe. E~ particulier est grave la situa- T . estrade de bois a Moscou, prononçant un d azur du prolétariat, Nous remercions 
tion de l'mdustrie, qui ne peut compter chéco-Blovaqute. d scours. Le "Vent agite les têtes des également nos chefs aimés, sous la direc- 
sur le charbon de la Ruhr. . assistants, arrache les étendards comme tion desquels les guerriers rouges nous 

Riga, 27 juin. - ,,L'Humanité'· du 18 s'il tâchait de les briser et de 'les em- ont donné la possibilité de rétablir notre 
annonce de Prague que le député Sme- porter. santé perdue au travail dans les usines. 

Italie. ralcne p~ut p~s se mettre en ro~te pour Particulièrement Intéressante est lapa- Nous adressons un chaleureux salut à 
. · e ongres de la 111-e. Internationale à ge _5, représentant la première manifes- la Ill-ème Internationale Communiste, 

Berlin, 28/V~.-L'attention générale est Moscou parce que I~ Consul allemand de tat10? bolché_vique, (3 - 5 juillet 1917), ét~t-major d~ la révolution communiste 
flxee sur les discours parlementaires des rra~u~ re~use de v!ser le passeport pour ensuite des piquets et des patrouilles universelle qui transformera dans le monde 
l~aders ;d~s partis italiens. D'après l'opi- a traversée du territoire allemand. d'ouvri rs, une première vérification des entier les villes d'e,aux de la bourgeoisie 
mon. g~nerale, le discours du leader du documents. en sources da sante pour le prolétariat ." 
parti reformiste socialiste Turatti a sur- La page 7 est consacrée à Lénine, les ---- 
pas~é toutes l~s espé~ances du Parti bour- Haute• Silésie. p. 12 à 15 ~ T~ots~y et à l'armée rouge, -:-- Pour sec?urir les mineur~ anglai~ en 
geo1_s. La fraction droite du groupe de Tu- la page 16 a Zu.oviev. Les pages 17 à 20 ~reve, les mmeurs du bassrn de Kizel 
rat~iadhère de très près au parti catholique . On 3:nnunce de Haute-Silésie que les au Premier et au Second Congrès de Clans l'Oural dans la nuit du 11 au 12juin 
national et elle a souligné par les paroles msurges ont commencé leur retraite de l'Internationale Communiste, les p. 21 et se son_t mis en marche au chant de l'In- 
de son leader sa position pacifiste envers Rosenberg, Kattowitz et Ratibor. 22 au premier Congrès des Peu; les de ternationale pour aller travailler en ,,sa,- 
l~s fascistes. En parlant de la participa- l'Orient à Bakou. m,edi communiste", afin de montrer leur 
tion de soci3;li,stes 3:ux travaux du gouver- Les page~, suivantes sont dédiées à 1~ devouement_ et leur solidarité avec les 
nement coalltionnaire et de leur travail Pologne classe ouvn~re, aux masses populaires, a camarades etrangers. 
c~mmun avec le b.lo~ bourgeois, Turatti • l~ ~onst!uctio~ du monde nouveau. Voici Dans ce ,,_samedi comm:Jl'liste", les mi- 
dec~~re q~e les_ socialistes prendront une Varsovie, 28 juin. - Le "Nazs Kuryer" ~~ tx:avail bouillonnant dans. les at~liers neurs de Kizel ont extrait 39.055 pouds 
position bie!1'1'eillante envers le gouverne- annonce: "Hier à Varsovie la police a o usi~es: r n coupe et on scie du bois, on de charbon. . 
ment. Le dis?ours de Turatti fut accueilli f~it. une rafle sur les délégués et les in- e2':trait ?~ c~a~bon et d_e la tourbe. Pl~s - Le Conse1~ .. de Tr~va.il_ et de la Dé­ 
av~c enthousiasme par le bloc bourgeois, vites du Congrés des coopératlves, Plus lom: voici l usine Poutilov, les samedis fense a ordonne a la Direction du Génie 
qui lui fit une ovation chaleureuse. · de dix personnes ont été arrêtées" D'a- communistes, l'éducation enfantine, la de former pour le Commissariat del' Agri- 

près les autres sources la raflle · et les gymnastique etc. Enfin les maisons de ?Ult~re 39 stations électriques ambulantes, 
arrestations ont été sus~itées par des ar- repos,. où, dans les rne~lleurs hôtels aris- a raison_ d~ 1? _p~r mois. Ces stations 

S 
. t M . I ticles provocateurs du -Robotnik'' accu- tocratlques et _bourgeois, les ouvriers et ser?nt ainsi utilisées lors de la prochaine 

a1n - ar1n. sant les communistes de vouloir faire les ouvneres r~pa.rent leurs forces et leur moisson. . 
servir le congrès à leurs desseins . politi- santé. La ~erm~re ~age_ concerne la pla- -. ~e Conseil du rr:ravail a chargé le 
ques et invitant Je gouvernement à ce de ~la révolution a Petrograd, avec les ?ornite Cen~r~l des Bots de ?0~1per cette 
P:endre des mesures pour les en em- tom~e,, des hero_s. . . année (Ier JU~!let 192~ -Ier juillet 1922') 
pecher. L album de Gltebov-Poutilovski se ferme 10_.5?0.000 sajenes cubiques (environ ·oo 

__ sur une liste d s éditions de l'Internatio- millions de stéres) de bois de chauffage 
Les imprimeurs de Lvov ont réclamé nale Communiste à Petrograd et à Moscou et 3.000.000 de _bois de trava~L . 

une élévation de salaire de roo{. Dans dans _les 4 lang~es, russe, 1~1lemande, , - Le Consei! du Travail a donne 
une conférence avec les propriét~ires des anglaise et française a._vec un m~ex ana- 1 ordre , de p~oce~e~· pen,da._nt la pré~ent•­ 
imprimeries ils ont consenti à ra . l~t1que pour les. No 1 a_ J 6 de l'Interna- s~i~on a 1_a i epa1at10~ ~ener~le des Iigne-; 
ce chiffre à' 

30
%, Les entre reneur:1~~~1- tional 9ommumste (?-1ai 191~-mars 19~1). te!egraphiques et téléphoniques de la 

tinuant de refuser et propos~nt seulement Parmi toutes les ~llustrat1o~s, de l a~- Republ!que. 1!es rations fortes sont pré- 
1201 les ouvriers ont décidé d _ bm'!l la page ~5 ?ontlent une idée :parti- vues a cet effet pour un personnel de 
meif~er la rè d e. con~ cuhèrement rnteressante et originale. 25.ooo hommes. 

P B lt
. I meries g ve ans toutes les impn- Nous avons ici devant nous la foule - Les dernières nouvelles annoncent 

8yS 8 1QU88. I · ouvrière immense, un océan de têtes une amélioration de l'Etat des lés. 
humaines. Cette page de plus d'un archine A Kalouga les pluies promettent une 

Pays Balkaniques de longueur donne mieux que toute une abondante fenaion. A Irbit les blés de 
__ ;;._ .....::;.....--· série d'articles ou de récits l'idée du Ion- prmtemps sont excellents, etc ... 

Le ,.Janaukas Zinas" du 27 juin an- de~ent solid_e sur lequel repose ~e po~- - De Si~érie ?n a terminé tous le 
nonce que la gendarmerie lettonne conti- voir des Soviets et de la symbathie bru- t.~ava~x préparatoires au recouvrement de 
nue à rechercher les autres ,,terroristes" lante de~ mass~s populaires pour l'idéal 1 i~pot sur. le beurre. D'après les pre­ 
soupçonnés de complicité avec les corn- commumste. Ici nous avons avec les dra- mi~rs renseignements la population s'ac- 

-·:--·--- munistes · fusillés. Les recherches sont peaux rouges révolutionnaires des mil- q~uttera d~ l'impôt intégralement. Aussr- 
Riga, rn juin.-Le président du Conseil restées sans succès. liers et des milliers d'ouvriers célébrant tot le chiffre indiqué versé, la Seetion 

des Ministres letton, dans une interview le II-ème Congrès de l'Internationale Corn- d' Approv1~ionnement de Sibérie décrétera 
avec les membres de la presse sur les muniste. Toutes ces vagues de la mer l~ vente libre du beurre, et les coopéra- 
relations avec la Russie, a noté qu'après Proche-Orient humaine, se suivant les unes les autres, tives entreront en action avec un fond 
l'expulsion le 9 juin de 99 citoyens. _ • comme dans l'océan même, retentissent de marchandises pour l'échanze et aussi 
envoyés à la frontière sans accord préa- Helsingîors 26 juin _ Le journal Usi d'un seul et redoutable motif: ,,Vive le des ressources financières po~r l'achat 
l~ble avec le représentant russe, les rela- Suomi" insèr~ une co~munication de" son pouvoir des Soviets, v~;e la III-ème Inter- des r,roduits o~erts par les payssans. 
ti.ons ent~e les <leu~ Etat~ se so~t refroi- correspondant particulierd' Athènes d'après [ national~. Com:numste: . A- es extracho~s ., ~e sel en isar de 
di~s. Mais 1.es relations diplom~tiques ne laquelle le gouvernement grec aurait re- , , Souhaiions a ,?e~ . a~bum, produit de ~~m: i:e0 les expéditions ont ~épassé ~e 
se101;1t pas, 10mpues,. A ~ avemr les ex- mis au gouvernement soviétiste une note 1 energie et de ~ mitiative . d~s collabor~- _o Yo les résultats des memes mois 
pulsions n auront lieu qu avec le consen- déclarant que la Grèce est eu état de teurs de la ,sectio~ pho!~:cmematographi- ::rii 9:i· u~.680.000 pouds de janvier à 
tement du Gouvernem_ent Rus~e., . guerre avec la Russie Soviétiste. que _le_ succes qu ü mente ... Chacun des u_ ~e 1.730.000. 

Quant aux ~?mI?u~ist~s. fusilles, il fa· t (Une nouvelle analogue se trouve dans participants du III~ème Crngres emporter_a mier ~:n ~~ Jlll':1 Petrogra~ a fêté le pre- 
rei!iarquer qu ,il s agi~ . ici de per~onnes les journaux polonais, d'après des ren- c~t ~lbum avec lm. Il rap_pelera au_~ de- i ers_all'e des ,,Ma1_sons <le repos" 
qm ont oppose. une resi_stance arm~e ~ors seignements émanant d'Athènes et de legues . le; grand pays qm le premier a pour les ouvr~er~. Il en ex1s_te maintenant 
de le!1r poursmt_e ~t _qt~i en outre etaiei~t Berlin. c?mmence la ~uerr~ co!1tre un monde de 50 dans, ~a pi?\rlnce de Petro_grao. 8% 
soumises à la .iundiction lettone. Mais D'après rrenseignements pris au Corn- v10lences et d exploitat10ns, le pays dont d~s tra, a11leUJ s en ont profüte cette an­ 
à l'avenir, étant don~é la conventio_n missariat des Affaires Etrangères aucune ils quitteront bient_ôt le sol pour regagner d~e, 24.071 me!!1bres, dPs différents syn­ 
conclue 'e~tre, la R:ussie et la Letto1;11e communication semblable n'a été reçue. leur patn~ et contmuP.r la grande œuvre icats Y. ont s~ourne_ du 1er_ mai 20 au 
sur le. d~oit d opta~10n_ et sur la remise Le gouvernement Soviétiste n'a été avisé ?ommen?ee en octobre 1917. Cet album 1er mai 2~, ont 0 •• 0~7 metallurgistes, 
des cr1mmels, . les m.cidents de ce genre ni par radio ni autrement d'une note de a la ~am en le comment~n~ e_t en le l.~64 tra.v8;~lleurs :numr:ip~ux, 1.os~ ou- 
seront rendus impossibles. La convention cette teneur) completant, de nombreux delegues raco_n- vr~ers de l rndustne chimique, 2001 im- 
d'obtation sera conclue ces jours-ci. · · teront à leurs camarades ~out ce . .9-~'1ls pnm~urs, _ l .425 du cuir, etc... Tous les 

Qüant aux relations économiques entre . ? . . " ont vu et entendu en ~ssie Sovietiste. ~ensionnaires ont augmenté de 3 à 10 
la Lettonie et la Russie, dans ce domaine , Berh~,. - 7 JUI~. - Le ,,Temps,. annonce Ces modestes images leur donneront la livres. . 
il a été beaucoup parlé, mais peu fait. l_opposi~10n ~roissante contre l_mterven- possibilité de fournir à leurs auditeurs -, En _Cmnée la surface eni::emencé 
Le O'ouvernement y accordera une sé- t10n britanmque dans le confl.lt ~reco- l'impression juste que le grand pays a depas~e de beaucoup celle de 1917. 
rieu;e attention et il faut supposer qu'en turc. Le~ leaders du ~o~vement ~n faveur ouvrier et paysan, attaqué par les bandits Les pl1:1,ies. ont améliore l'état des blé 
l'absence d'inc~dents comme les précé- du Kballfat ,ont, _parait-il, menace ~e pro: d~ l'impéria~isme internat~onal, v?ué à la ~t des Jardms. Les vignes sont en bon 
dents la question du transit sera égale- clamer la rerubhq~e aux Indes, si _ l_An fann, au froi~. au ~locus mhl~D~.ain, lutte etat. 
ment résolue. La semaine prochaine com- glet~rre c~ntm?e. a mener une po~itique pour un avemr meilleur et batit pour un 
menceront les conférences russo-lettonnes h~stüe, meme mdlfectement, par 1 entre- monde nouveau. 
sur les questions économiques. Le mini- mise des grecs. Que la première expérience modeste de I Publlé 
stre a déclaré ensuite: ,,Après la confé- 

1 
. . Glieb~v-Pou~il?v~ki, non exempte d'aiU~ur.s 

rence de la Lettonie et de l'Esthonie Nauen, 28 JUm. - On annonce de Cons- des defauts mev1tables en cette matière 
avec le ministre des Affaires Etrangères tantinople une vic~o~re tuyque_ sur les no~velle soit le début d'une nouvelle I Le Rédacteur responsabk: T. AXELROD 
Lithuanien Puritskys, la question de la Grecs dans la region d Ismid et de série de travaux .analogu_es pour don~~r -::---.--. ------------ 
formation d'une ligue des Etats Baltiques Smyrne. da~s _la langue. mternat10nale un recit Imprunene de la. illème Interna.tion 
a pris une forme plus concrète. Aujour- ~-"'---~ obJectif de la vie, des épreuves et des 

A L'ETRANGER. 

EN RUSSIE. 

Le ,,Manchester Guardian" du 15 juin 
annonce: une forte fermentation règne 
dans la République de Saint-Marin. La 
plus petite république du monde a décidé 
de doubler l'effectif de son armée, com­ 
posée actuellement de 3 carabiniers qui 
se trouvera ainsi portée à 6 hommes. Le 
parti démocratique unifié de Saint-Marin 
a élevé une protestation contre cette 
dépense improductive des deniers de 
l'Etat. 

Riga, 27 juin.-Le ,,Latvias KareiYis" 
du 26 annonce que le directeur du 
,,Social-Democrate" est poursuivi en justice 
pour un article dans lequel la peine de 
mort prononcée contre Braun est déclarée 
injuste .. 


